
BALAAM ET BALAK  
But : Enseigner que nous devons obéir à la Parole de D ieu et que 
Dieu nous en rend capables.  
 
Lecture : Nombres 22 : 1-41 
 
Intro : Il y a un animal qu’on rencontre assez souvent dans la Bible : On 
l’utilisait surtout pour se déplacer, il pouvait supporter des charges assez 
lourdes. Dans la Bible, il est présenté plutôt favorablement comme un animal 
docile, obéissant, doux. 
Par exemple, Jésus est entré dans Jérusalem monté sur l’un d’entre eux. 
Avez-vous une idée de quel animal il s’agit ? – l’âne 
Avec le temps, il a pris une image plutôt négative : on donne le bonnet d’âne 
aux élèves en échec, on traite de « têtu comme un âne »… 
Et pourtant, voici un récit biblique du temps de Moïse (env 1400 ans av JC : 
voir la frise) où l’on rencontre un âne extraordinaire. 

Contexte : 
Ceci se passe juste après l ‘épisode du serpent d’airain et un peu 
avant la mort de Moïse. 
Les israélites se rapprochent de Canaan (pays promis) et campent 
non loin de la frontière. 
 

Balak, roi des moabites a peur du Dieu des israélit es et 
craint que son peuple ne soit détruit. 
Au lieu de rassembler ses soldats pour combattre, il envoie ses 
messagers afin chercher le prophète Balaam, réputé pour sa 
sagesse.  
Ce qu’il désire, c’est que Balaam prononce une malédiction contre 
le peuple d’Israël. Le roi a prévu un sac d’or  pour convaincre le 
prophète d’accepter. 
A votre avis, pourquoi a-t-il prévu de l’or et sûrement d’autres 
présents ? (Balak espérait acheter ainsi le prophète et s’assurer qu’il 
accepterait de travailler pour lui). 

Balaam connaît le peuple d’Israël et il sait aussi que Balak est 
un mauvais roi. 
Pourtant au lieu de refuser tout de suite l’offre, il est bien tenté par 
les cadeaux que lui promet Balak. 
Au lieu de renvoyer les messagers du roi, il les invite à passer la 
nuit chez lui pour qu’il puisse questionner Dieu  à ce sujet. 
Pendant la nuit Dieu Parle à Balaam  : Il lui demande de ne pas 
suivre ces gens et de ne pas maudire le peuple d’Israël, car il est béni 
(Nombres 22 : 12) 
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Le lendemain, Balaam annonce aux messagers que Dieu 

refuse de le laisser partir avec eux , mais on sent bien qu’au fond il 
meurt d’envie de faire ce qu’il veut. 

 
Mais le roi Balak ne se laisse pas démonter  : il envoie à 

nouveau ses serviteurs plus nombreux cette fois et promettant encore 
plus d’or. 
Balaam répond à nouveau qu’il ne pourrait rien fair e contre l’ordre 
de Dieu. Mais on sent bien qu’il ne pense pas vraiment cela, car au 
lieu de les renvoyer, il leur demande à nouveau de passer la nuit 
chez lui pour qu’il puisse consulter Dieu.  
Sûrement il espérait que Dieu le laisserait allez chez le roi ennemi.  
Dieu lui parle et lui accorde de partir  avec ces gens, mais Balaam 
doit faire ce que Dieu lui dira. (Nombres 22 : 20)  

Alors qu’ils sont en route, soudain, l’ânesse  sur laquelle il est 
monté et qu’il a depuis des années devient bizarre : elle sort du 
chemin  qu’elle suivait et va dans les champs. 
A votre avis, quelle sera la réaction de Balaam ?  

Balaam la frappe  pour qu’elle revienne sur le bon chemin.  

Un peu plus tard, alors qu’ils passent entre deux murs de 
pierres, l’ânesse se serre d’un côté  comme pour éviter un obstacle, 
car elle avait peur et Balaam est blessé à un pied.  Il est en colère et 
la frappe encore  en se demandant ce qui ce qui lui arrive.  
Soudain l’ânesse se plaque au sol , refusant d’avancer. Grosse 
colère de Balaam ; il la frappe avec un bâton . 

Quelle autre solution aurait-il pu trouver pour la faire avancer ? 

Il se passe alors une chose étrange : l’ânesse se met à lui 
parler : « Que t’ai-je fait pour que tu m’aies frap pée déjà trois 
fois ? »  (Nombres 22 : 28) 
Balaam est tellement en colère qu’il ne réalise pas tout de suite  ce 
qui s’est passé. Soudain Dieu lui ouvre les yeux et il voit ce que 
l’ânesse a vu : l’ange de l’Eternel qui se tient au milieu du chemi n, 
son épée à la main . 
Effrayé, Balaam s’incline et se prosterne sur son visage. 

L’ange parle au prophète ; il lui dit que c’est grâce à son ânesse 
qu’il a la vie sauve ; si elle ne s’était pas détou rnée, il l’aurait 
sûrement tué.  
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En quoi cette histoire peut-elle me concerner ? 

Comme Balaam, nous avons le choix également d’obéir à Dieu 

ou de nous laisser tenter par des choses qui peuvent nous 

détourner de Lui. 

Nous pouvons savoir ce qui plaît et ce qui déplaît à Dieu en lisant la 

Bible et en venant au club biblique.  

Quand nous avons un choix important à faire, c’est bien de se 

confier à Dieu dans la prière, de lui demander d’un cœur sincère 

de nous montrer quelle voie nous devons prendre… 

Et quand Dieu nous montre le chemin à prendre,  il est bon de 

résister aux tentations qui nous empêcheraient de le suivre : les 

tentations, c’est toutes les choses qui nous donnent tellement 

envie qu’on serait capable de trahir, de mentir, de voler, se battre  

pour les obtenir. 

Parfois, on se demande pourquoi rien ne va dans notre vie, 

pourquoi tout va de travers : peut-être tout simplement qu’il y a 

des choses qui nous ont écarté des voies de Dieu. Essayons de les 

reconnaître et de s’en débarrasser. 

 

Alors Dieu aura toute la place dans notre cœur, nous ne 

serons plus aveuglés et nous pourrons suivre le chemin qu’Il a 

tracé pour nous ! 
 

Activité : reconstituer le puzzle et le colorier. 

Ecrire le verset dans le carnet de versets. 
 

 

 

Verset à retenir : 
 
Eternel ! Enseigne-moi ta voie… (Psaume 27 : 11) 
 
 


